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MORTS POUR LA FRANCE 

Monument aux morts de Couzon-au-Mont-d’Or 

 Travaux menés par le groupe généalogique du GAF COUZON-AU-MONT-D’OR 

 

Le monument aux morts a été inauguré le 12/10/1919. 

 

 

 

Le monument aux morts a été inauguré le 12/10/1919. 

L’obélisque est en pierre de Lucenay, posée sur un soubassement pyramidal sculpté réalisé par 
PAGAND1 

 

Ferréol-Elie GAUHIER 
Mise à jour le 23/10/2026 

 

 
1 Source geneawiki 
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Introduction 
Ferréol-Elie GAUTHIER est né à Fleury-la-Montagne (Saône-et-Loire) le 14 juin 1880.  

 

Son parcours militaire 
Le service militaire de Ferréol-Elie GAUTHIER est chaotique.  

Il est une première fois ajourné pour faiblesse en 1901. Un conscrit est déclaré ajourné pour faiblesse 
lorsque son indice est supérieur à 30, on ajourne souvent à 27. L'indice est le rapport entre le poids, 
la taille et le périmètre thoracique. 

Il est déclaré apte au service en 1902, et sera incorporé au 56ème régiment d’infanterie le 16 novembre 
1902. Réformé temporairement « pour faiblesse » le 7 avril 1903, il est réincorporé le 8 avril 1904 au 
134ème régiment d’infanterie. Le 18 septembre 1904, il est définitivement envoyé en disponibilité. 

Il fera deux périodes d’exercices d’une quinzaine de jours dans ce régiment en août 1907 et mai 1911. 

Mobilisation  
Suite à la mobilisation générale du 1er août 1914, qui précède de peu l’entrée en guerre de la France, 
Ferréol-Élie GAUTHIER est rappelé le 6 août 1914 au 157ème régiment d’infanterie  

Le 157e régiment a été mis sur pied en 1887. Régiment régional, il a vocation à être un régiment de 
forteresse, chargé d’occuper différents forts dans les Alpes. Ses compagnies sont donc réparties dans 
différents emplacements. 

Des compagnies du 157ème RI ont été un temps basées à Lyon, au fort Saint Jean. On le voit ici en 
exercice au Clos Jouve devant l’Ecole Normale. 
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En août 1914, il a ses principaux quartiers à Barcelonnette. Il faisait partie du système de défense face 
à l’Italie. Dès que la menace italienne a été levée, le régiment est envoyé à Morvillars près de Belfort le 
18 août.  

Alsace (Août 1914) 
Le baptême du feu subi par le régiment près de Walheim est une réussite : peu de pertes, plus de 300 
prisonniers allemands.  

Vosges (Août 1914-Septembre 1914) 
Dès le 25 août, il est transféré près de Le Ménil dans les Vosges pour participer à l’arrêt de l’avancée 
allemande. Pendant un mois le 157ème prendra part à des combats beaucoup plus meurtriers qu’en 
Alsace. La bataille de la Haute Meurthe à laquelle il a participé permettra une stabilisation de la ligne 
de front entre Nancy et les Hauts-Vosges. 

 

Grande tombe du 157ème régiment, combat du 28 août 1914 - Ménil-sur-Belvitte - Médiathèque 
de l'architecture et du patrimoine 

 

Entre Meuse et Moselle – plaine de la Woëvre (Septembre 1914-Novembre 
1914) 

Transféré à Toul, le régiment va prendre part aux violents combats aux alentours de Bouconville-sur-
Madt. Il faut protéger Toul menacé par la poussée allemande. Là encore, l’ensemble des troupes 
françaises, aux prix d’énormes sacrifices, réussira à stabiliser le front vers le 11 octobre. 
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Belgique (Novembre 1914 – Décembre 1914) 
C’est un mois plus tard que le 157ème RI est transféré en Belgique. Positionné dans un premier temps à 
Elverdinghe près de Ypres, il subit d’intenses bombardements d’artillerie. Après quelques jours placé 
en réserve, il prend position dans les tranchées dans le secteur Hollebeke-Saint-Eloi le 22 novembre. 
La pluie puis la neige ont transformé les tranchées en canaux ! Les combats sont incessants, dans des 
conditions terribles. « Malgré les nombreuses évacuations pour pieds gelés nos alpins sont héroïques. 
Ils repoussent toutes les attaques. Le ravitaillement ne peut se faire que de nuit. Il est des plus durs. 
Beaucoup d’hommes de corvée et d’agents de liaison sont tués. Tout le 4e bataillon se rappelle le cas 
de ce cuisinier, qui, portant la soupe aux tranchées de Saint-Eloi, et, surpris par un barrage, arrive en 
utilisant le terrain, et en bouchant le plus naturellement du monde avec son doigt, le trou qu’une balle a 
fait dans son précieux seau de ‘’jus’’ »(1). 

Le régiment combattra en premières lignes jusqu’au 8 décembre, avec simplement 2 jours de « repos » 
en réserve.  

Après un dernier coup de main sur Westende dans la semaine du 12 décembre au cours duquel la 13ème 
compagnie reçoit une citation, le régiment part à Abeele en repos pour la période de Noël avant de 
retrouver la Woëvre. 

Woëvre (Janvier 1915 – Mars  1916) 
Pendant les premiers mois de 1915, les bataillons du 157ème occupent diverses positions dans le secteur 
de Rambucourt au nord-ouest de Toul.  

Au sud de la place forte de Verdun et pendant quasiment toute la durée de la Première Guerre Mondiale, 
un secteur du front en forme de triangle fait saillie dans les terres tenues par les Français. Ceux-ci 
l’appellent le Saillant de Saint-Mihiel. Dès l'automne 1914 puis au cours de l'année 1915 (comme lors 
de la bataille de la Woëvre en avril 1915 ou les combats autour du Bois-Brûlé début 1915), l'armée 
française (notamment les 1ère et 3e armées) multiplie les offensives coûteuses pour tenter de résorber 
cette hernie, sans succès décisif.  

Lors de l’une de ces offensives, en avril, le 157e R.I. participe à l’assaut de Flirey. Ce village est un des 
nombreux villages français entièrement détruits durant la grande guerre. 

Si les premières lignes ennemies sont tombées, à la période des attaques françaises succède « la 
guerre des mines », guerre souterraine par creusement de galeries souterraines pour faire exploser des 
mines sous les positions adverses. 

 

Photo du site http://www.chtimiste.com 
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Le 157ème va rester dans ce secteur infernal de Flirey où les bombardements font rage du matin au soir 
jusqu’à la fin du mois de septembre 1915.  

Il revient alors dans le secteur de Rambucourt. Secteur « calme » mais où l’endurance des hommes fut 
mise encore une fois à l’épreuve, car les tranchées étaient complètement envahies par l’eau des 
marécages de la Woëvre. 

Au début de l’année 1916, le régiment est mis au repos. Il effectue des travaux de deuxième ligne en 
divers points du secteur de la Woëvre. 

Verdun (Mars 1916 )  
Fin mars, le 157ème d’infanterie rejoint Avocourt dans le secteur de Verdun. Plusieurs positions ont été 
perdues par les français qui souhaitent contrattaquer pour les reprendre. 

« Le 29, au matin, le 157e prend ses positions d’attaque et d’un élan impétueux, enlève le Réduit 
d’Avocourt, les 2e et 3e bataillons en première ligne. A 10 heures l’opération est terminée. Les Boches 
surpris se ressaisissent et, par une série de contre-attaques violentes, tentent de reprendre le Réduit. 
Peine perdue ! Le 157ème tient bon, malgré un bombardement très violent.  

Le général Pétain envoie au Régiment le télégramme suivant qui sera communiqué à la troupe : ‘’Le 
157e a fait plus que son devoir ; le général lui envoie toutes ses félicitations.’’ » (1) 

C’est durant cette journée du 29 mars 1916 où les soldats des 157e et 210e régiments d’infanterie se 
sont particulièrement illustrés que Ferréol-Élie GAUTHIER est porté disparu. Pour cette seule journée, 
le régiment déplorera la perte d’un officier, 11 sous-officiers, et près de 145 hommes du rang, soit plus 
de 10% de son effectif. 

 

Sa famille 
Ferréol-Élie GAUTHIER est né à Fleury-la-Montagne (Saône-et-Loire) le 14 juin 1880.  

Cadet d’une famille de 4 enfants, son père Marie-Félix GAUTHIER et sa mère Marie-Louise 
DESSERTINE sont ouvriers en soierie. 

Son père est également sacristain, et sur les actes de naissance et de mariage de Ferréol-Élie, le maire 
note même comme profession marguillier, c’est-à-dire un membre du conseil de fabrique, assemblée 
chargée de l'administration des biens de la communauté paroissiale. 

Son plus jeune frère Joanny, apprenti boulanger, décède le 18 mai 1899. 

Lui deviendra garçon épicier. Il habite et travaille à Tenay dans l’Ain quand il se marie avec Marie 
Eugénie BERNAY à Saint-Denis-de-Cabanne (42), commune proche de Fleury-la-Montagne le 21 
janvier 1907. 

Le couple déménage à Couzon-Au-Mont-d’Or en 1912 où il travaille comme épicier. 

C’est donc en tant que Couzonnais qu’il est rappelé le 6 août 1914 ; il disparaitra au combat le 29 mars 
1916. 

Son épouse, Marie, est quant à elle décédée avant son mari le 3 février 1915 à Couzon-au-Mont-d’Or 
à l’âge de 34 ans. Au moment du décès de son épouse Ferréol-Élie se trouvait sur le front à Verdun. 

 

Son frère François sera lui aussi mobilisé, mais survivra au conflit. 
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Annexes & sources 
 

Sources  
L’état civil de Saône et Loire  

- Etat civil de Fleury-la-Montagne. 
- Recensements de Fleury-la-Montagne (1881-1886-1891-1896) 

L’état civil de la Loire  

- Etat civil de Saint-Denis-de-Cabanne. 

L’état civil de l’Ain 

- Recensement de Tenay 1906. 
- Liste électorale de Tenay 1910. 

L’état civil de Couzon aux archives du Rhône et de la Métropole dont  

- Les recensements de la population pour COUZON en 1911 et 1921. 

La fiche de l’armée de Ferréol-Élie GAUTHIER. 

Le site : Mémoire des Hommes. 

Le site : memorial19141918.wordpress.com 

 
Historique du 157e Régiment d'Infanterie. Campagne 1914-1918. Anonyme, Gap, Imprimerie Brun et 
Piallat, 1922. 
Transcrit par Jean-Luc Dron et Paul Chagnoux (liste des MPF), 2012  

(1)  : Ces extraits sont directement issus de ce livre. 
 
 

Arbre généalogique 
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Fiche de parcours militaire 
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Fiche individuelle  

 


